


« Préférez mes instructions à l’argent,
et la science à l’or le plus précieux ;

car la sagesse vaut mieux que les perles,
elle a plus de valeur que tous les objets de prix. »

- Ton Créateur (Proverbes 8.10-11)

Le livret : Avez-vous déjà lu le best-seller mondial, la Sainte Bible ?  Elle raconte le passé, 
le présent et l’avenir de la race humaine. Il faut environ 70 heures pour la lire d’un bout à 
l’autre. Cette brochure résume l’extraordinaire récit et le message de la Bible et peut être 
lue en 40 minutes.

L’auteur : P. D. Bramsen a passé une bonne partie de sa vie au Sénégal en Afrique de l’Ouest. 
Ses écrits coulent de sa passion pour les Saintes Écritures et des milliers de conversations 
qu’il a eues avec des amis musulmans du Sénégal et d’ailleurs dans le monde.
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Connais-tu bien ton histoire ?
  1. Quels sont les noms de tes parents ? (Tu en as 2)

    2. Ceux de tes grands-parents ? (Tu en as 4)
   3. Et puis ceux de tes arrière-grands-parents ? (Tu en as 8)
  4. Si l’on remonte à 10 générations ? (Tu en as 512 à nommer !)

Si l’on t’offrait tout l’or du monde, pourrais-tu nommer chacun de tes grands-parents 
des dix dernières générations ? Probablement que non ! Pourquoi ? Parce que tu n’as 
pas d’informations écrites à leur sujet.

Considère maintenant une partie encore plus ancienne de ton histoire, une partie qui 
a plus de valeur que tout l’or et l’argent du monde.

Tes tout premiers ancêtres. Que sais-tu d’eux ?

S’il n’existait aucun récit écrit de leur histoire, tu ne pourrais pas 
connaître ton origine. Tu ne saurais pas pourquoi tu es ici. 
Heureusement, un tel récit existe.

           Sais-tu ce qu’il dit ?

Le quiz !
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Le livre communément appelé la Sainte* Bible est non  
 seulement celui qui est le plus traduit au monde, mais il est 

aussi le texte de l’antiquité le mieux préservé. La Bible, qui affirme 
être la Parole de Dieu, est divisée en deux parties :

 1.  l’Ancien Testament (la Torah, les psaumes, etc.) – Le plan de Dieu annoncé.
 2.  le Nouveau Testament (les Évangiles, etc.) – Le plan de Dieu réalisé.
Comment peut-on savoir si ces écrits sont véritablement le récit de Dieu ?
On peut le savoir parce qu’ils contiennent des preuves qui ne se trouvent dans aucun 
autre livre. Par exemple :
•  Parfaitement harmonieux. Les Écritures ont été écrites par des dizaines de 

prophètes sur une période de 15 siècles, et malgré cela, elles forment un message 
entièrement cohérent. Seul l’Auteur vivant en dehors du temps a pu l’inspirer.

•  Le récit. Aucun être humain n’aurait pu imaginer un récit si complexe. Toutes les 
parties s’agencent parfaitement les unes aux autres. Ce livre répond aux grandes 
questions que l’on se pose, donne de l’espoir et transforme des vies.

•  Des centaines de prophéties accomplies. Dieu seul peut révéler l’histoire avant  
qu’elle ne se produise.

* Saint signifie unique en son genre ou mis à part pour quelque chose. Le mot Bible vient du terme grec biblia et 
signifie livre ou bibliothèque.

Le récit



3

Ton histoire commence avec Dieu. Les hommes peuvent avoir 
beaucoup d’idées au sujet de l’origine de tes premiers grands-

parents, mais le livre de la Genèse (terme qui signifie commencement) 
est le récit de Celui qui était là au tout début.

« Au commencement, Dieu créa les cieux et la terre. » (Genèse 1.1, la Torah)

Dieu existe-t-il ?  Sa création répond de façon éloquente à cette question:

« Il suspend la terre sur le néant. » (Le prophète Job 26.7) « L’étendue 
manifeste l’œuvre de ses mains. » (Le prophète David, Psaume 19.2)

En parlant de mains, regarde les tiennes. Qui d’autre qu’un 
maître artisan pourrait concevoir de tels outils ? Et que dire de la 
sagesse requise pour fabriquer une cellule vivante avec ses millions 
de parties fonctionnelles ? Qui a pu tisser des éléments en un brin 
microscopique de deux mètres de long comportant les milliards 
de codes génétiques qui te composent ?

« Éternel … c’est toi qui … m’as tissé dans le sein de ma mère. Je te loue de ce que je suis 
une créature si merveilleuse. » (Psaume 139.1,13-14)

Le début
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Qui est Dieu ?  Il est le Concepteur et Créateur infini de l’univers. Il n’a ni 
commencement ni fin. Il est le «Père des esprits» (Hébreux 12.9) qui a créé les anges et 

tes premiers ancêtres ici-bas afin qu’ils le connaissent, l’aiment, l’adorent et le servent 
pour toujours. Dieu est UN, mais il peut être présent partout. Son nom est l’Éternel, 
celui qui est autosuffisant. Même s’il n’a besoin de rien, il désire être connu et aimé.  
Il est le Tout-Puissant qui, par sa Parole et son Esprit, a appelé le monde à l’existence.

« Au commencement, Dieu créa les cieux et la terre. La terre était 
informe et vide: il y avait des ténèbres à la surface de l’abîme, et 
l’Esprit de Dieu se mouvait au-dessus des eaux. Dieu dit: Que la 
lumière soit !  Et la lumière fut. Dieu vit que la lumière était bonne ; 
et Dieu sépara la lumière d’avec les ténèbres. » (Genèse 1.1-4)

Le premier jour de la création, la gloire de Dieu a éclairé la scène. « Dieu est lumière  
… il n’y a point en lui de ténèbres. Si nous disons que nous sommes en communion avec 
lui, et que nous marchions dans les ténèbres, nous mentons, et nous ne pratiquons pas la 
vérité. » (1 Jean 1.5-6) Ton Créateur est parfait. Il n’y a que des êtres parfaits qui peuvent 
vivre en sa présence. « Il est saint, l’Éternel, notre Dieu ! » (Psaume 99.9)

Ton Créateur
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En six jours, le Dieu qui est lumière a créé l’atmosphère, la terre, la mer, la végétation, 
le soleil, la lune, les étoiles, les poissons, les oiseaux, les insectes et les animaux. Quelle 
planète extraordinaire !  Si elle était bien gérée, la Terre ne manquerait jamais de 
bonnes choses. Elle serait une demeure idéale pour l’humanité.

« Puis Dieu dit: Faisons l’homme à notre* image, selon notre ressemblance, et qu’il 
domine … sur toute la terre …   Dieu créa l’homme … à l’image de Dieu, il créa 
l’homme et la femme. » (Genèse 1.26-27)

Distinct du règne animal, l’être humain fut créé pour refléter la nature de son Créateur. 
Dieu lui a donné une âme éternelle, une intelligence supérieure, des sentiments 
profonds, et la capacité de faire des choix ayant une portée éternelle. Dieu n’a pas 
voulu des robots. Il voulait que tes premiers ancêtres, Adam et Ève, cultivent une 
relation intime l’un avec l’autre, mais aussi avec lui. Il désire la même chose pour toi.  
« Dieu est amour. » (1 Jean 4.8)

Tes premiers ancêtres

* Si Dieu est UN, pourquoi dit-il : « Faisons l’homme à NOTRE image selon NOTRE ressemblance… »? C’est à 
cause de l’unité complexe de sa personne. Dans les Écritures, le mot hébreu pour ‘Dieu’ est Élohim, un nom 
pluriel, et le mot utilisé pour ‘un’ est echad, signifiant une unité composée. Dans l’éternité passée, avant la création 
des anges et des hommes, Dieu jouissait déjà d’une relation d’amour et de communion au sein de sa personne, 
avec sa Parole et son Saint-Esprit. « Dieu est grand, mais sa grandeur nous échappe… » (Le prophète Job 36.26)
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Au commencement, Dieu et l’homme étaient amis. Mais Dieu allait mettre à  
 l’épreuve cette amitié afin de donner à Adam et Ève l’occasion d’approfondir 

leur relation intime avec leur Créateur, en lui faisant confiance et en lui obéissant. 
Donc, même avant de créer Ève, l’Éternel plaça Adam dans un jardin parfait, avec 
de merveilleuses choses à voir et à entendre, des animaux uniques et une multitude 
d’arbres fruitiers dont Adam pouvait jouir – à l’exception d’un seul.
« L’Éternel Dieu donna cet ordre à l’homme : Tu pourras manger de tous les arbres 
du jardin ; mais tu ne mangeras pas de l’arbre de la connaissance du bien et du mal, 
car le jour où tu en mangeras, tu mourras certainement. » (Genèse 2.16-17)

Quelle serait la conséquence d’une désobéissance à l’unique 
commandement de Dieu ?
Est-ce que Dieu a dit à Adam que s’il mangeait du fruit 
défendu il devra faire de bonnes actions (prier, jeûner, donner 
des aumônes, assister à des rencontres religieuses, etc.) pour 
contrebalancer ses mauvaises actions et ainsi espérer obtenir 
la miséricorde de Dieu ? Est-ce que Dieu a dit cela ?  Non !
Dieu a dit à Adam que le PÉCHÉ devait être puni par la MORT.   
La Bible appelle cela « la loi du péché et de la mort. » (Romains 8.2)

La loi du péché et de la mort
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Cette première loi du Créateur est un élément clé pour mieux comprendre ton 
histoire – passée, présente et future.

Le péché (enfreindre la loi de Dieu) cause une séparation à trois facettes :
1. La mort spirituelle – la séparation entre l’esprit de l’homme et Dieu.
2. La mort physique – la séparation entre l’âme et le corps.
3. La mort éternelle – l’homme séparé de Dieu pour toujours en enfer, 
« le feu éternel qui a été préparé pour le diable et pour ses anges. » 
 (Matthieu 25.41)

Le sens de la mort peut être illustré par une 
branche d’arbre. Lorsqu’on coupe la branche 
d’un arbre, elle peut paraître toujours vivante, 
mais elle est en fait « morte » puisqu’elle est 
séparée de sa source de vie.

Dieu avertissait Adam que le péché le séparerait 
de son Créateur, sa Source de Vie. Pour un Dieu 
parfait et saint, le péché n’est pas une banalité.

La signification de la mort



8

Le choix

Après avoir formé une ravissante femme de la côte d’Adam et la lui avoir présentée 
 comme épouse, « Dieu vit tout ce qu’il avait fait et voici, c’était très bon … 

L’homme et sa femme étaient tous deux nus, et ils n’en avaient point honte. »  
(Genèse 1.31 ; 2.25)  Imaginez un monde parfait, habité par un couple parfait, grandissant 
dans une relation intime avec leur Créateur parfait. C’est ainsi qu’il en était au 
commencement. Qu’est-il donc arrivé pour que tout soit gâché ?

U n jour, lorsqu’Adam et Ève étaient près de l’arbre dont le fruit était défendu, Satan* 
est apparu sous la forme d’un serpent. Il dit à Ève : « Dieu a-t-il réellement dit : 

Vous ne mangerez pas de tous les arbres du jardin ? » Le diable voulait semer le doute 
dans son esprit à l’égard de la parole de Dieu. Il dit donc à Ève : « Vous ne mourrez 
point ; mais Dieu sait que, le jour où vous en mangerez, vos yeux s’ouvriront, et que vous 
serez comme Dieu, connaissant le bien et le mal. » (Genèse 3.1,4-5)

Remarquez que Satan mélange l’erreur et la vérité. Un proverbe arabe dit : « Méfiez-
vous ! Certains menteurs disent la vérité ! » Satan, le grand trompeur, a menti en 
disant : « Vous ne mourrez point » et a dit la vérité en affirmant : « Vous connaîtrez le bien 
et le mal. » Mais il n’a pas mentionné les affreuses conséquences du péché.
* Satan (qui signifie adversaire) était auparavant un ange qui fût chassé du ciel après avoir cherché à entraîner d’autres  
anges à l’adorer, lui, au lieu de Dieu. Les anges qui ont suivi Satan dans sa rébellion sont appelés des démons.
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Le moment était venu pour Adam et Ève de choisir de croire soit la parole de Dieu, 
soit celle de Satan. Optant pour celle de Satan, ils ont mangé du fruit défendu.

« Les yeux de l’un et de l’autre s’ouvrirent, ils connurent qu’ils étaient nus, et ayant 
cousu des feuilles de figuier, ils s’en firent des ceintures.
 Alors ils entendirent la voix de l’Éternel Dieu, qui parcourait le jardin vers le soir, 
et l’homme et sa femme se cachèrent loin de la face de l’Éternel Dieu, 
au milieu des arbres du jardin.
 Mais l’Éternel Dieu appela l’homme, et lui dit :
Où es-tu ?
 Il répondit : J’ai entendu ta voix dans le jardin, et j’ai eu 
peur, parce que je suis nu, et je me suis caché. » (Genèse 3.7-10)

Pourquoi la honte et la crainte ?
Ils avaient péché.
L’amitié intime avec leur Créateur n’existait plus.
Physiquement, nos ancêtres étaient toujours vivants  
mais spirituellement, ils étaient morts.

Le péché et la honte
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Avant d’avoir péché, Adam et Ève étaient entourés de la perfection et de la gloire de 
 Dieu. Ils étaient entièrement à l’aise dans la présence glorieuse de Dieu, qui 

venait dans le jardin s’entretenir avec eux. Mais dès qu’ils ont désobéi, ils sont devenus 
mal à l’aise dans la présence de Dieu, non seulement à cause de leur nudité physique, 
mais aussi en raison de leur nudité spirituelle.
Avant leur transgression, Adam et Ève étaient préoccupés avec la personne de Dieu, 
et malgré leur nudité, « ils n’en avaient point honte. » (Genèse 2.25)  Mais maintenant, ils 
étaient préoccupés avec eux-mêmes et se sentaient impurs devant Dieu.
Dès lors, ils étaient imparfaits, contrairement à leur Créateur qui, lui, est parfait 
(saint). Ils ne désiraient plus être dans la présence pure et étincelante de Dieu. Comme 
des coquerelles qui se précipitent vers une cachette à la moindre apparition de la 
lumière, Adam et Ève aussi « ont préféré les ténèbres à la lumière, parce que leurs œuvres 
étaient mauvaises. » (Jean 3.19)

Un Dieu parfait, pur et saint ne peut tolérer le péché. Adam et Ève le savaient. Et toi, 
le sais-tu ?
Le péché est aussi dégoutant pour Dieu qu’une carcasse de porc le serait pour vous 
si elle se trouvait dans votre maison. « Saint, saint, saint est l’Éternel des armées ! » 
(Le prophète Ésaïe 6.3)

Un Dieu saint
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Des pécheurs impuissants
Dès le moment où nos ancêtres ont péché, ils sont devenus comme une branche coupée 
d’un arbre. Ils étaient séparés de Dieu, leur Source de Vie. Comme une branche coupée 
de l’arbre, le corps d’Adam et Ève commencerait à mourir. Si Dieu ne venait pas à leur 
secours, ils faisaient face à la séparation éternelle de Dieu dans « l’étang de feu » (Apocalypse 
20.14-15). C’est là où les âmes contaminées par le péché sont pour toujours mises en 
quarantaine, sans espoir d’en sortir. Adam et Ève étaient devenus des pécheurs et ils 
étaient incapables de résoudre eux-mêmes leur problème. Mais ce n’était pas tout.
Puisqu’Adam était le chef de la race humaine, son péché affecterait tous ses descendants. 

Tout comme chaque feuille sur une branche coupée est affectée, ainsi chaque 
personne qui appartient à la « branche » familiale d’Adam l’est aussi. Nous 

sommes tous pécheurs et nous mourrons tous.
« … par un seul homme le péché est entré dans le monde, 

et par le péché la mort, et qu’ainsi la mort s’est étendue 
sur tous les hommes, parce que tous ont péché … » 

(Romains 5.12)

C’est le péché et non le cancer, les guerres, la famine, les 
tremblements de terre ou une bombe nucléaire qui est la force la plus 

destructrice et la plus menaçante à l’échelle planétaire.
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Le péché amena une malédiction. Nos premiers ancêtres et leurs descendants 
 devaient maintenant faire face aux difficultés, à la douleur, aux épines, à la 

famine, à la maladie, au vieillissement et à la mort.

La plupart d’entre nous sommes tellement habitués à ces 
souffrances que nous les acceptons tout simplement comme 

faisant partie du cours normal de la vie. Mais est-ce 
normal que la joie de l’enfantement soit accompagnée 
d’intenses douleurs ? … qu’un rosier parfumé porte des 
épines aigües ? … que des êtres créés à l’image de Dieu 
meurent et se fassent juger ? Ces choses ne sont pas plus 
naturelles à ce monde que des cellules cancéreuses le 

sont au corps d’une personne en santé.

La bonne nouvelle c’est que, dès le commencement, notre Créateur avait un plan 
de secours. Le jour même où le péché a corrompu la race humaine, Dieu a donné 
à Adam et à Ève un aperçu de son plan. En son temps, Dieu enverrait ici-bas un 
Sauveur, la postérité de la femme (Genèse 3.15), qui fournirait le moyen par lequel Adam 
et Ève et leurs descendants pourraient être secourus de Satan, du péché, de la mort et 
de l’enfer. Ce libérateur serait connu comme le Messie, Celui choisi par Dieu.

La malédiction et le plan
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Ensuite, dans sa miséricorde et sa justice, Dieu a fait quelque chose de remarquable 
pour ceux qui venaient de se rebeller contre lui.

« L’Éternel Dieu fit à Adam et à sa femme des habits de peau, et il les en revêtit. » 
(Genèse 3.21)

Adam et Ève avaient essayé de cacher leur péché et leur honte en se recouvrant de 
feuilles de figuier. Mais Dieu a rejeté leurs efforts personnels pour se rendre acceptables 
à ses yeux. Il a plutôt tué des animaux et s’est servi de leurs peaux pour couvrir Adam 
et Ève.

Malheureusement, des animaux innocents ont dû mourir à cause du péché d’Adam 
et Ève. Dieu illustrait ainsi son plan pour secourir les pécheurs de la loi du péché et de 
la mort. Le sang répandu symbolisait ce qui était nécessaire pour purifier l’homme de 
son péché ; les peaux symbolisaient ce qui était nécessaire pour couvrir la honte de 
l’homme. À partir de ce moment, un agneau ou autre animal acceptable devrait mourir 
comme substitut temporaire pour le pécheur, jusqu’au moment où Dieu fournirait le 
substitut permanent.

Dieu avait fourni le premier sacrifice pour le péché.
Il fournirait aussi le dernier sacrifice pour le péché.

Le premier sacrifice
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Après cette démonstration de grâce (bonté non méritée), Dieu chassa Adam et Ève 
 du jardin parfait pour vivre dans un monde maudit à cause du péché. Leur péché 

les sépara de Dieu. Nos premiers parents avaient un sérieux problème. Il en est de 
même pour nous.
Quelque temps après, Ève donna naissance à Caïn, le premier bébé. Puis vint la 
naissance d’Abel, son frère. Les deux garçons ont hérité de leurs parents une nature 
pécheresse. Comme disent les proverbes africains :
 • « Un rat ne donne pas naissance à des petits qui ne creusent pas. »
  • « Les conséquences d’une calamité ne se limitent pas à celui qui en est à l’origine. »
Jeunes hommes, Caïn et Abel voulaient adorer leur Créateur. Mais pour entretenir une 
relation avec Dieu, ils devaient s’y prendre selon la manière déterminée par Dieu. « … sans 
effusion de sang (par la mort) il n’y a pas de pardon (pour la dette du péché). » (Hébreux 9.22)

Caïn s’est approché de Dieu à sa propre façon. Il lui a offert des légumes qu’il avait 
soigneusement cultivés. Caïn ressemblait aux gens de nos jours qui cherchent à se 
mériter la faveur de Dieu au moyen de rituels religieux et de bonnes œuvres, sans 
tenir compte du fait que le péché exige la mort, et non des efforts humains. Dieu a 
rejeté l’offrande de Caïn. Abel, pour sa part, s’est approché de Dieu par la foi, selon 
les directives données par celui-ci.

Une nature pécheresse
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Visualisez Abel plaçant sa main sur la tête de l’agneau innocent et remerciant le 
Seigneur du fait que même s’il méritait la mort et la séparation éternelle d’avec son 
Créateur, Dieu accepterait cet agneau comme son substitut. L’agneau 
(innocent de tout péché) serait mis à mort à la place d’Abel.
Abel a tenu compte de la loi du péché et de la mort. C’est pourquoi, 
« L’Éternel porta un regard favorable sur Abel et sur son offrande ; mais 
il ne porta pas un regard favorable sur Caïn et sur son offrande. » 
(Genèse 4.4-5)

Même si Caïn s’était approché de Dieu de la mauvaise 
façon, Dieu l’aimait toujours et l’a encouragé à se repentir, 
c’est-à-dire, à changer sa manière de penser et à se soumettre 
à la manière déterminée par Dieu pour obtenir le pardon 
et la justice. Mais Caïn refusa d’offrir le sang d’un agneau 
pour son péché. Saisi de colère et d’orgueil pieux, il a tué 
Abel et tourné le dos à Dieu.
Selon les Écritures, Adam et Ève eurent encore « des fils et des 
filles. » (Genèse 5.4) Certains d’entre eux ont choisi de faire confiance à Dieu et de lui 
obéir, mais la plupart ont suivi la voie de Caïn.

Un substitut acceptable
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La foi en Dieu et son plan

Dix longues générations après Adam, Dieu fit ce triste constat de notre famille 
humaine : « les pensées de leur cœur se portaient chaque jour uniquement vers le 

mal. » (Genèse 6.5) Dieu fut patient, mais il jugea enfin le mal croissant par un déluge 
global, n’épargnant que notre ancêtre Noé et sa famille, qui croyaient en Dieu et en 
son plan. Dieu préserva aussi une paire de chaque espèce d’animal et sept paires des 
animaux pouvant servir de sacrifice pour le péché. Et quel fut le premier geste de Noé 
après le retrait des eaux du déluge ? « Noé bâtit un autel à l’Éternel ; il prit de toutes les 
bêtes pures et de tous les oiseaux purs, et il offrit des holocaustes sur l’autel. » (Genèse 8.20)

Même avec la possibilité de recommencer à neuf, les gens se sont vite détournés de 
leur Créateur. Dix générations après Noé, Dieu appela Abraham à quitter la maison 
de son père et sa religion, et à mettre sa foi (confiance) en Dieu seul. Les Écritures 
disent : « Abraham crut à Dieu, et cela lui fut imputé à justice ; et il fut appelé ami 
de Dieu. » (Jacques 2.23 ; Genèse 15.6)  Pourquoi Dieu a-t-il déclaré Abraham juste ?  C’est 
parce qu’Abraham a cru au Seigneur et à sa parole.

Dieu avait promis à Abraham : « Je ferai de toi une grande nation, et je te bénirai … 
et toutes les familles de la terre seront bénies en toi. » (Genèse 12.2-3) Dieu a tenu sa 
promesse. Les prophètes, les Écritures et le Messie nous sont parvenus par l’entremise 
de cette nation.
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Lorsqu’Abraham fut très vieux, Dieu lui demanda de faire une chose difficile. Il lui 
dit de se rendre sur une certaine montagne, de bâtir un autel et d’y offrir son fils en 
sacrifice !  Abraham obéit parce qu’il avait appris que Dieu est juste, bon et digne de 
confiance. Trois jours plus tard, alors qu’ils marchaient ensemble, le fils d’Abraham lui 
posa une question très pertinente : « … où est l’agneau pour l’holocauste (le sacrifice) ?  
Abraham répondit : Mon fils, Dieu se pourvoira lui-même de l’agneau pour 
l’holocauste. » (Genèse 22.7-8)

Il se peut que vous ayez déjà entendu l’histoire. Dieu est 
intervenu et a pourvu Abraham d’un bélier qui serait 
mis à mort « …  à la place de son fils. Abraham donna 
à ce lieu le nom de Yahvé-Jiré [l’Éternel pourvoira]. 
C’est pourquoi l’on dit aujourd’hui : À la montagne 
de l’Éternel il sera pourvu. » (Genèse 22.13-14) 

En disant « il sera pourvu » au lieu de « il a été pourvu », 
Abraham annonçait d’avance le jour où le Messie, « l’Agneau de Dieu », verserait son 
propre sang comme sacrifice final pour les péchés, non pour racheter un seul homme, 
mais pour être la rançon complète et finale pour tous, afin que « quiconque croit en 
lui ne périsse pas, mais qu’il ait la vie éternelle. » (Jean 1.29 ; 3.16)

La prophétie d’Abraham
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1 Aucun autre  dieu 

 

2 Pas d’idoles 

 
3 Honorer  le nom  

      de l’Eternel Dieu 

 
4 Observer  

        le sabbat 

 

5 Honorer vos     
           parents 
6 Ne pas tuer 
 
7 Pas d’adultère 
 
8 Ne pas voler  
9 Ne pas mentir 
 
10 Ne pas convoiter

Dieu a tenu sa promesse à Abraham de faire de ses descendants une « grande 
nation .» Dieu se proposait d’utiliser cette nation pour enseigner aux autres 

son identité et comment les pécheurs pouvaient être accueillis par lui. Du temps de 
Moïse, Dieu a donné dix commandements (Exode 20), et a déclaré : « Maudit soit celui 
qui n’accomplit point les paroles de cette loi … » (Deutéronome 27.26)

Le péché sépare l’homme de Dieu. Le Seigneur, qui est saint, 
exige la perfection, l’obéissance complète.
« Car quiconque observe toute la loi, mais pèche contre 
un seul commandement, devient coupable de tous. »
            (Jacques 2.10)

Aussi bon que tu penses être, tu ne pourras jamais 
atteindre le niveau de perfection exigé par Dieu. 
Comme un miroir révèle, mais n’enlève pas la saleté 
de ton visage, ainsi la loi de Dieu dévoile le péché 
dans ton cœur, mais est incapable de l’enlever. Les dix 
commandements nous enseignent que nous sommes 
des pécheurs incapables de régler nous-mêmes notre 
problème. Il nous faut un Sauveur.

Les dix commandements
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Puisque toute la nation était coupable d’avoir enfreint sa loi, Dieu commanda à 
Moïse de faire « … un autel de terre, sur lequel tu offriras [les] sacrifices . » (Exode 20.24)  
Il n’y avait que la loi du sacrifice qui pouvait annuler la loi du péché et de la mort. 
C’est par l’entremise du sacrifice d’un animal sans défaut que Dieu punissait le péché 
sans punir le pécheur. La personne devait choisir un bœuf, une chèvre, un agneau ou 
un oiseau en bonne santé. En plaçant une main sur la tête de l’animal elle démontrait 
sa foi en la manière déterminée par Dieu pour obtenir la justice et la miséricorde. 
Devant Dieu, ses péchés étaient transférés sur l’animal, qui était aussitôt mis à  
mort à sa place.

« Car la vie de la chair est dans le sang. Je vous l’ai donné sur l’autel, 
afin qu’il serve d’expiation pour vos âmes, car c’est par la que le sang fait 

l’expiation. » (Lévitique 17.11)

Le mot expiation signifie couverture. Le sang d’un animal sans 
défaut pouvait couvrir le péché, mais non l’ôter. « … car il est 
impossible que le sang des taureaux et des boucs ôte les péchés. » 
(Hébreux 10.4)  Les animaux n’ont pas été créés à l’image de Dieu. 
Seul « l’Agneau » sans péché, promis par Dieu (Ésaïe 53.7) pouvait 

acquitter pour toujours la dette du péché.

La loi du sacrifice



20

Quelques autres prophéties

« Voici la vierge deviendra enceinte, elle enfantera un fils, et elle lui donnera le nom 
d’Emmanuel. » (Emmanuel signifie « Dieu avec nous. ») – Ésaïe 7.14 (700 av. J.-C.)

« Et toi, Bethléhem … de toi sortira pour moi celui … dont les activités remontent aux 
temps anciens, aux jours de l’éternité. » – Michée 5.1 (700 av. J.-C.)

« Voici votre Dieu … viendra lui-même, et vous sauvera. Alors s’ouvriront les yeux des 
aveugles, s’ouvriront les oreilles des sourds ; alors le boiteux sautera comme un cerf, et la 
langue du muet éclatera de joie. » – Ésaïe 35.4-6 (700 av. J.-C.)

« Ils ont percé mes mains et mes pieds. » – Psaume 22.17 (1000 av. J.-C.)

« Semblable à un agneau qu’on mène à la boucherie … il était blessé pour nos péchés,  
brisé pour nos iniquités … » – Ésaïe 53.7,5 (700 av. J.-C.)

Après l’époque du prophète Moïse, Dieu a choisi et inspiré beaucoup d’autres prophètes 
pour prédire davantage de détails concernant la venue du Messie qui sauverait « son 
peuple de ses péchés. » (Matthieu 1.21) Voici quelques exemples de prophéties :
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L’annonce

Après des milliers d’années de préparation, le temps déterminé par Dieu était venu 
 pour envoyer son Messie ici-bas. Mais qui serait-il ? Et comment viendrait-il ? Tel 

que prédit par les prophètes, il naîtrait d’une vierge dont la lignée familiale remontait 
à Abraham et au roi David. Le Sauveur serait conçu de façon à ne pas hériter la nature 
pécheresse d’Adam. Il serait uniquement la postérité de la femme.
« … l’ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans une ville de Galilée, appelée Nazareth, 
auprès d’une vierge fiancée à un homme de la maison de David, nommé Joseph. Le nom 
de la vierge était Marie …
L’ange lui dit : Ne crains point, Marie ; car tu as trouvé grâce devant Dieu. Et voici, tu 
deviendras enceinte, et tu enfanteras un fils, et tu lui donneras le nom de Jésus. Il sera 
grand et sera appelé Fils du Très-Haut …
Marie dit à l’ange : Comment cela se fera-t-il, puisque je ne connais point d’homme ?
L’ange lui répondit : Le Saint-Esprit viendra sur toi, et la puissance du Très-Haut te 
couvrira de son ombre. C’est pourquoi le saint enfant qui naîtra de toi sera appelé Fils 
de Dieu … Car rien n’est impossible à Dieu. » (L’évangile de Luc* 1.26-37)

* Dans la deuxième partie de son Livre (le Nouveau Testament), Dieu s’est servi de Matthieu, Marc, Luc et Jean pour 
écrire le récit de Jésus le Messie. Le seul vrai Dieu prend plaisir à confirmer sa vérité par de multiples témoins.
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Le Fils de Dieu
Le nom du Messie était Jésus, ce qui signifie l’Éternel est salut. Et quel était son titre ? 
Portez attention à ce que l’ange Gabriel dit à Marie : « C’est pourquoi le saint enfant qui 
naîtra de toi sera appelé Fils de Dieu. »

Dieu veut que tous les peuples de toutes les nations croient que Jésus est son Fils. 
Cependant, la plupart refusent de le reconnaître ainsi. Beaucoup pensent que le titre 
« Fils de Dieu » suggère que Dieu a pris une épouse et a enfanté un fils !  Ce n’est pas 
ce qu’enseigne la Bible.

En 1984, un citoyen renommé du Sénégal est décédé dans un accident de la route. Les 
journaux ont fait l’éloge de ce musulman comme étant « un grand fils du Sénégal ». 
Est-ce que cela sous-entend que le Sénégal a pris une épouse et a engendré un fils ? 
Bien sûr que non !  Les Sénégalais ne voyaient aucun inconvénient à honorer d’un tel 
titre un citoyen bien-aimé. Ils comprenaient le sens de l’expression « fils du Sénégal », 
et ils savaient aussi ce qu’elle ne voulait pas dire.

De la même façon, lorsque le Dieu Tout-Puissant appelle le Messie « son Fils » nous 
devrions savoir ce qu’il veut dire et ce qu’il ne veut pas dire. 

Ne nous moquons pas des titres et des termes que notre Créateur exalte.
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Dans les Écritures, il y a plus de 300 noms ou titres attribués au 
Messie. Chacun d’eux révèle un aspect différent de sa personne 

et de la raison de sa venue. Par exemple, le titre « Fils de Dieu » 
déclare sa majesté en tant que celui qui est venu du ciel.  

Mais il est aussi appelé « Fils de l’homme », un titre qui révèle son 
humilité, celui qui a choisi de naître parmi une humanité pécheresse.
« Car le Fils de l’homme est venu, non pour être servi, mais pour servir et donner sa vie 
comme la rançon de beaucoup … Il n’y a pas de plus grand amour que de donner sa vie 
pour ses amis. » (Marc 10.45 ; Jean 15.13)

En tant que Fils de Dieu il s’identifie à la déité, mais en tant que Fils de l’homme, il 
s’identifie à l’humanité. Le Messie est le seul et unique « médiateur entre Dieu et les 
hommes … » (1 Timothée 2.5) qui peut satisfaire la justice de Dieu et répondre au besoin 
de l’homme d’obtenir miséricorde.
Ceux qui pensent que c’est indigne de Dieu de devenir un être humain ne 
comprennent pas la nature et le plan de Dieu. Ton Créateur, qui ne se pensait pas 
trop élevé pour marcher et parler avec Adam et Ève, a aussi choisi de vivre parmi 
nos ancêtres déchus afin de les secourir (ainsi que nous) de l’emprise de Satan, du 
péché et de la mort. « Dieu est amour. » (1 Jean 4.8)

Le Fils de l’homme
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Les prophètes ont prédit que le Messie naîtrait à Bethléhem, mais Marie demeurait 
à Nazareth. Pour Dieu, cela ne posait aucun problème. Au moment opportun, 
l’empereur romain, par l’entremise d’un décret, obligea tous les gens à retourner dans 
leur ville natale afin de se faire recensés pour la collecte des impôts. De ce fait, Marie 
et Joseph se dirigèrent vers le sud, à Bethléhem.
« Pendant qu’ils étaient là, le temps où Marie devait 
accoucher arriva, et elle enfanta son fils premier-né. Elle 
l’emmaillota, et le coucha dans une crèche, parce qu’il n’y 
avait pas de place pour eux dans l’hôtellerie.
Il y avait, dans cette même contrée, des bergers qui passaient 
dans les champs les veilles de la nuit pour garder leurs 
troupeaux. Et voici, un ange du Seigneur leur apparut, et la 
gloire du Seigneur resplendit autour d’eux. Ils furent saisis d’une grande frayeur.
Mais l’ange leur dit: Ne craignez point ; car je vous annonce une bonne nouvelle, qui 
sera pour tout le peuple le sujet d’une grande joie: c’est qu’aujourd’hui, dans la ville 
de David, il vous est né un Sauveur, qui est le Christ, le Seigneur … Et soudain il se 
joignit à l’ange une multitude de l’armée céleste, louant Dieu et disant : Gloire à Dieu dans 
les lieux très hauts, et paix sur la terre parmi les hommes qu’il agrée ! » (Luc 2.6-11,13-14)

Le Sauveur
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Qui était donc ce fils né dans une étable et dont les anges ont annoncé la venue ? 
Considérez à nouveau les paroles de l’ange aux bergers : « Il vous est né un Sauveur, 
qui est le Christ, le Seigneur ».*

« Au commencement était la Parole, et la Parole était 
avec Dieu, et la Parole était Dieu . Elle était au 
commencement avec Dieu. Toutes choses ont été faites 
par elle… En elle était la vie, et la vie était la lumière des 
hommes. La lumière luit dans les ténèbres, et les ténèbres 
ne l’ont point reçue … Et la parole a été faite chair, 
et elle a habité parmi nous, pleine de grâce et de vérité ; 
et nous avons contemplé sa gloire, une gloire comme la 
gloire du Fils unique venu du Père. » (Jean 1.1-5,14)

La seule personne à naître sans père humain n’est 
nulle autre que la Parole par qui l’univers a été créé. 
C’est la postérité de la femme promise par Dieu le jour même où le péché s’installa chez 
la famille humaine. C’est « l’Agneau de Dieu, qui ôte le péché du monde. » (Jean 1.29)

La Parole 

* Christ est le terme grec pour Messie, littéralement, l’Oint. Le titre Seigneur fait référence à Dieu lui-même.



26

Tout comme Satan avait tenté Adam, il a aussi essayé d’entraîner Jésus à pécher. 
Mais, contrairement à Adam, Jésus ne s’est pas soumis à Satan. Dès son enfance et 

pendant toute sa vie, le Seigneur Jésus a obéi parfaitement aux dix commandements 
et à toutes les lois de Dieu, intérieurement et extérieurement. Il a été « tenté comme 
nous en toutes choses, sans commettre de péché. » (Hébreux 4.15) Puisqu’il était sans péché, 
il ne méritait pas de mourir. Cependant, c’était précisément pour cette raison-là qu’il 
était venu.
À l’âge de trente ans, Jésus a commencé à voyager à l’extérieur de sa ville Nazareth, 
enseignant et prêchant, appelant les gens à le suivre, chassant des démons, ressuscitant 
des morts, restaurant l’ouïe des sourds et la vue des aveugles.
Jésus a fait ces miracles afin que les gens sachent qui il était et afin qu’ils croient en lui. 
Qui d’autre que Dieu peut satisfaire la faim de 5000 hommes avec le repas d’un seul 
garçon ?  Jésus l’a fait. Qui d’autre que Dieu peut calmer des tempêtes ?  Jésus l’a fait.
Jésus a guéri toutes sortes de maladies. Il ne s’est pas servi de médicaments ni de la 
magie. Il l’a fait simplement en parlant. Puisqu’il est la Parole par qui l’univers a été 
créé, tous les domaines de la nature étaient sous son autorité. Toutefois, la mission 
principale du Messie n’était pas de résoudre les problèmes physiques des gens, mais 
plutôt de leur permettre de restaurer leur relation avec Dieu.

Des oeuvres miraculeuses
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« Et voici, on lui amena un paralytique couché sur un lit. Jésus, voyant leur foi, dit au 
paralytique : Prends courage, mon enfant, tes péchés te sont pardonnés.

Alors, quelques scribes dirent au-dedans d’eux : Cet homme blasphème.
Et Jésus, connaissant leurs pensées, dit : Pourquoi avez-vous de mauvaises pensées 

dans vos cœurs ?  Car, lequel est le plus aisé, de dire: Tes péchés sont pardonnés, ou de dire : 
Lève-toi, et marche ?  Or, afin que vous sachiez que le Fils de l’homme a sur la terre 
le pouvoir de pardonner les péchés :

Lève-toi, dit-il au paralytique, prends ton lit, et va dans ta maison.
Et il se leva, et s’en alla dans sa maison. Quand la foule vit cela, elle fut saisie de 

crainte … » (Matthieu 9.2-8)

Personne n’a jamais parlé comme Jésus. Par exemple, il a dit : « Je suis le chemin, la 
vérité, et la vie. Nul ne vient au Père que par moi. » (Jean 14.6)  Jésus est différent d’autres 
chefs religieux qui disent : « Faites ceci ! Ne faites pas cela ! Suivez ces règles. Voici la 
voie à suivre. »  Jésus seul pouvait dire : « Je suis le chemin. »  Jésus seul pouvait dire : 
« Je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi vivra, même s’il meurt … », 
et ensuite rappeler à la vie une personne morte depuis quatre jours (Jean 11.25).  
Ses œuvres confirmaient la véracité de ses paroles.

Des paroles merveilleuses
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Jésus a aussi dit : « Je suis la lumière du monde ; celui qui me suit ne marchera pas dans 
les ténèbres, mais il aura la lumière de la vie. » (Jean 8.12)

Les prophètes ressemblaient à la lune, reflétant un peu la lumière de Dieu dans ce 
monde ténébreux. Mais dans les écrits des prophètes, le Messie est appelé « le soleil 
de la justice …» et « le soleil levant … ». (Malachie 4.2 ; Luc 1.78)  Jésus est « la lumière 
du monde », la source même de la lumière et de la vie. La même gloire qui éclaira le 

monde le premier jour de la création était cachée en Jésus ! 
Il était venu dissiper les ténèbres du péché et nous 
ramener à Dieu.

Peu de temps avant sa mort, Jésus choisit trois 
témoins et « … les conduisit à l’écart sur une haute 
montagne. Il fut transfiguré devant eux ; son visage 
resplendit comme le soleil, et ses vêtements devinrent 
blancs comme la lumière … une nuée lumineuse 
les couvrit. Et voici, une voix fit entendre de la 

nuée ces paroles : Celui-ci est mon Fils bien-
aimé, en qui j’ai mis toute mon affection : 

écoutez-le ! » (Matthieu 17.1-2,5)

La Lumière
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Jésus est la seule personne qui savait précisément :
  quand il mourrait,

     où il mourrait,
       comment il mourrait,
         et pourquoi il mourrait.

Comme l’heure approchait où Jésus souffrirait et mourrait pour les péchés 
passés, présents et futurs du monde, il dit à ses disciples : « Voici, nous montons à 
Jérusalem, et tout ce qui a été écrit par les prophètes au sujet du Fils de l’homme 
s’accomplira. Car il sera livré aux païens ; on se moquera de lui, on l’outragera, on 
crachera sur lui, et, après l’avoir battu de verges, on le fera mourir ; et le troisième 
jour il ressuscitera. » (Luc 18.31-33)

Les chefs religieux détestaient Jésus parce qu’il se disait être le « Fils de Dieu ». (Jean 19.7) 
Mais ce qui les dérangeait davantage était le fait que les multitudes écoutaient Jésus 
plutôt qu’eux !  Ils ont donc comploté sa mort, ne sachant pas qu’ils accomplissaient 
ainsi les écrits des prophètes, à savoir que le Messie serait « méprisé et abandonné des 
hommes » et serait « semblable à un agneau qu’on mène à la boucherie. » (Ésaïe 53.3,7)

L’Agneau
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Le dernier sacrifice
Ainsi, le Seigneur Jésus a permis qu’il soit arrêté, jugé, moqué, flagellé, couronné 
d’épines, dénudé, et cloué à une croix sur la même chaîne de montagnes où, deux 
milles ans plus tôt, Abraham avait prophétisé, « Dieu se pourvoira lui-même de 
l’agneau pour l’holocauste. » (Genèse 22.8) Dieu a épargné le fils d’Abraham, mais il 
« n’a point épargné son propre Fils … » (Romains 8.32)

La prophétie d’Abraham s’était réalisée. Dieu avait pourvu l’humanité d’un Agneau, 
le Substitut parfait. Au moment où Jésus prenait la punition que nous 

méritions, Dieu a couvert la terre de ténèbres. Jésus a volontairement 
pris sur lui-même notre péché et notre honte. Le Seigneur Jésus, qui 
était sans péché, a subi le jugement de Dieu contre le péché afin 
que nous puissions être libérés de la loi du péché et de la mort. En 
son être infini, Jésus a enduré notre enfer afin que nous n’ayons 
pas à l’endurer dans l’éternité. Tout juste avant d’expirer, Jésus a 
crié un cri de victoire : « Tout est accompli !» (Jean 19.30)

Jésus avait payé en entier la dette du péché pour le monde ! 
 Dorénavant, aucun autre sacrifice pour le péché ne serait 

nécessaire ni accepté. Le bélier d’Abraham était mort pour une 
seule personne ; l’Agneau de Dieu était mort pour tous.
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Le tombeau vide
Jésus était mort. Son corps meurtri fut enlevé de la croix, 
enveloppé de linges propres et déposé dans un tombeau. La lourde 
pierre devant l’entrée fut scellée. Puis vint le troisième jour.
Dimanche, à l’aube, quelques femmes qui avaient suivi 
fidèlement Jésus se sont rendues au tombeau. Elles ont constaté 
que la pierre avait été déplacée et que le tombeau était vide !  
Il ne restait que le linge qui avait 
servi à l’enterrement.

Un ange leur est apparu disant : «Pour vous, ne 
craignez pas ; car je sais que vous cherchez Jésus qui a 
été crucifié. Il n’est point ici ; il est ressuscité, comme 
il l’avait dit. Venez, voyez le lieu où il était couché, et 
allez promptement dire à ses disciples qu’il est ressuscité 
des morts. Et voici, il vous précède en Galilée : c’est là 
que vous le verrez. » (Matthieu 28.5-7)

Pendant que les femmes couraient pour l’annoncer aux 
autres, Jésus les a rencontrées. « … elles s’approchèrent 
pour saisir ses pieds, et elles l’adorèrent. » (Matthieu 28.9)
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La mort vaincue
Jésus a fait ce qu’aucun de nos ancêtres n’a pu faire : il a vaincu Satan, le péché et la 
mort !  Jésus a dit ce qu’aucun autre prophète n’a pu dire : « Je suis le premier et le 
dernier, et le vivant. J’étais mort ; et voici je suis vivant aux siècles des siècles. Je tiens les 
clés de la mort et du séjour des morts. » (Apocalypse 1.18) Parce que Jésus a vaincu la mort, 
ceux qui lui font confiance n’ont rien à craindre, ni dans cette vie ni après.

Après sa résurrection, Jésus a passé 40 jours avec ses disciples. Il leur a aidé à mieux 
comprendre les Écritures, leur montrant que les prophètes (Abraham, Moïse, David, 
etc.) avaient prédit que le Messie mourrait et reviendrait à la vie. Jésus a promis aussi 
de leur envoyer son Saint-Esprit afin qu’il les habite, les transforme à sa ressemblance 
et leur accorde la puissance d’annoncer sa bonne nouvelle à toutes les nations. Tous 
ceux qui se repentent (ont un changement de pensée et de direction) et qui croient 
en l’Agneau parfait de Dieu qui est mort à leur place et qui a vaincu la mort, seront 
pardonnés, déclaré justes, et auront une relation avec Dieu.

      À la fin des 40 jours, les disciples de Jésus le virent 
monter dans les nuages pour se rendre dans 

la demeure de son Père. Il leur a promis de 
revenir à la fin des temps comme Juge de 
toute la terre. Mais cela, c’est un autre récit !
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Le nom

Au début de ce livret, on t’a demandé si tu connaissais les noms de tes arrière- 
  grands-parents. Que tu les saches ou non, cela a une valeur assez limitée. Mais il 

y a un nom que Dieu a déclaré être d’une valeur infinie, un nom qui peut transformer 
ta vie maintenant et pour l’éternité.

Ce nom est Jésus, qui signifie l’Éternel est salut.
« Tous les prophètes rendent de lui le témoignage que quiconque croit en lui reçoit 
par son nom le pardon des péchés …  C’est par le nom de Jésus-Christ …  Il n’y a de 
salut en aucun autre ; car il n’y a sous le ciel aucun autre nom qui ait été donné parmi 
les hommes, par lequel nous devions être sauvés. » (Actes 10.43 ; 4.10,12)  « Je vous ai écrit 
ces choses, afin que vous sachiez que vous avez la vie éternelle, vous qui croyez au nom 
du Fils de Dieu. » (1 Jean 5.13)

Oui, tu peux savoir où tu passeras l’éternité. Ton Créateur t’invite à lui faire 
confiance, à laisser son histoire transformer ton histoire. Si tu cesses de te confier en 
toi-même et en tes efforts et si tu places plutôt ta confiance dans le Seigneur Jésus-
Christ et en ce qu’il a fait pour toi par sa mort et sa résurrection, alors il te dit, à toi 
personnellement : « En vérité, en vérité, je vous le dis, celui qui écoute ma parole, et 
qui croit à celui qui m’a envoyé, a la vie éternelle et ne vient point en jugement, 
mais il est passé de la mort à la vie. » (Jean 5.24)
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Le problème de l’homme

Lorsque Adam et Ève ont désobéi à leur Créateur, ils ont attiré sur eux-mêmes un 
 problème à deux facettes : le péché et la honte.
• Leur péché les poussa à se cacher.
• Leur honte les amena à couvrir leur nudité.

Dans sa justice, Dieu a rejeté les vêtements qu’ils s’étaient fabriqués de 
feuilles de figuiers, mais dans sa miséricorde, il les a revêtus de peaux 

d’animaux qu’il avait sacrifiés. Le sang des animaux symbolisait ce qui 
était nécessaire pour les purifier de leur péché, et les peaux d’animaux 
symbolisaient ce qui était nécessaire pour couvrir leur honte.

Nous partageons le péché et la honte de nos ancêtres. En tant que 
pécheurs, nous n’atteignons pas le niveau de justice de Dieu et nous 

sommes honteusement inadéquats pour vivre dans sa sainte présence. 
     Nous avons besoin d’obtenir son pardon et sa perfection. Mais comment ?

• Comment peux-tu être purifié du péché qui te sépare de ton Créateur qui, lui, 
est parfaitement juste ?

• Comment Dieu peut-il te déclarer juste afin que tu puisses vivre sans honte 
dans sa présence pour toujours ?



35

Sur la croix, Jésus a souffert pour ton péché et a supporté ta honte. Mais puisqu’il 
était sans péché, la mort n’a pas pu le retenir dans le tombeau. Par sa mort et sa 
résurrection, il offre maintenant de te purifier et de te revêtir, d’échanger tes péchés 
pour sa justice. Mais il te faut croire ce que Dieu a écrit. Le crois-tu ?

« Qui a cru à ce qui nous était annoncé ?   … il était blessé pour nos péchés … Nous 
étions tous errants comme des brebis, chacun suivait sa propre voie ; Et l’Eternel a fait 
retomber sur lui l’iniquité de nous tous … Mon âme sera ravie d’allégresse en mon 
Dieu ; Car il m’a revêtu des vêtements du salut, Il m’a couvert du manteau de la 
justice… » (Ésaïe 53.1,5-6 ; 61.10 - Semeur)

« …par lequel [l’Évangile] vous êtes sauvés, si vous le retenez dans les termes où je vous l’ai 
annoncé … que Christ est mort pour nos péchés, selon les Écritures ; il a été enseveli, 

et il est ressuscité le troisième jour, selon les Écritures … » 
(1 Corinthiens 15.2-4)

• Que penses-tu de Jésus ?
• Que penses-tu de sa vie, de sa mort, de son 

ensevelissement et de sa résurrection ?
• Comment son histoire a-t-elle affecté ton histoire ?

La solution de Dieu
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« Si tu confesses de ta bouche le Seigneur Jésus,
et si tu crois dans ton cœur

que Dieu l’a ressuscité des morts,
tu seras sauvé.

Car quiconque invoquera 
le nom du Seigneur sera sauvé. »

(Romains 10.9,13 ; le prophète Joël 2.32)

La déclaration



Pour certaines personnes, la lecture de cette brochure suscite plus de questions que 
de réponses. L’auteur a aussi écrit un livre vous offrant d’entreprendre un voyage à 
travers l’étonnante révélation de Dieu. À partir de mails de sceptiques, d’expériences 
vécues, de dictons perspicaces, l’histoire la plus racontée au monde est à nouveau 
présentée. Ce livre, Un Dieu  Un Message révèle une vue d’ensemble de l’histoire et 
offre une structure pour repenser les questions pertinentes de la vie. En 10 langues.

  www.one-god-one-message.com

  « Ce livre est une mine de vérité ; le style est unique ;  
rempli d’intérêt humain. »   — William MacDonald,  
auteur du Commentaire biblique du disciple et 80 autres livres

« Suite à la lecture de ce livre, la logique de la Bible a bien du 
sens et il y a eu un déclic dans ma pensée. Il a créé chez moi un 
intérêt de lire la Bible. »  — Mohammed, un correspondant musulman

Avant tout, allez à la Source ! Prenez le temps chaque jour de 
lire et de méditer la Parole pure de Dieu. La Bible est traduite 
en entier ou en partie en plus de 2400 langues.




